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toute connaissance porte sur une realite essentiellement historique. Cherchant
ä legitimer l'oeuvre du passe, ses ideologies, ses institutions, inserant la vie
de l'homme et de son esprit dans une evolution necessaire des evenements
et des idees, l'historisme est devenu un humanisme moderne, une sorte de

religion de l'histoire.
Transposition d'une suite de Conferences accordees ä la radio italienne,

l'ouvrage de C. Antoni nous donne, en guise d'introduction au probleme,
une explication genetique de l'historisme — depuis ses origines jusqu'ä
Benedetto Croce. L'auteur y etudie, ä partir du XVIIe siecle, la reflexion et
l'attitude de divers penseurs europeens ayant examine les problemes de

l'histoire, et definit les periodes signiflcatives de l'histoire des conceptions
de l'histoire. L'evolution de Fhistoriographie et le developpement de la
science historique ont reflete l'histoire elle-meme de la pensee occidentale:
il n'y a pas un historisme, mais plusieurs historismes «profondement differents

suivant les traditions nationales auxquelles ils appartiennent, suivant
les attitudes politiques et suivant les destins des nations europeennes qu'ils
determinent» (p. 8) et qui expliquent les grandes tendances de pensee de la
culture occidentale (historisme liberal, historisme romantique, historisme

dialectique, historisme matirialiste, etc.).
Disciple de Benedetto Croce, C. Antoni pense en philosophe de la liberte.

II entend faire de l'examen du probleme de l'historisme une sorte d'examen
de conscience de la civilisation contemporaine. C'est dans la liberte qu'il faut
decouvrir la verite sur Fessence humaine, cette verite-guide de la civilisation.
Or, l'histoire — et c'est lä sa conclusion — «n'est autre que l'histoire de la
pensee humaine essayant cette decouverte» (p. 125).

Geneve Biatrice Herren

Xavier-A. Flores, Le «Peso politico de todo el Mundo» d'Anthony Sherley,
ou un aventurier au service de l'Espagne. Paris, S.E.V.P.E.N., 1963.

In-8°, 198 p., portrait, carte (Bibliotheque generale de l'Ecole
pratique des hautes Etudes, VIe section).

Curieux personnage — mais qui etonnait ä peine ses contemporains
— que cet Anthony Sherley, gentilhomme anglais passe par Oxford, soldat
quelque temps au service d'Elisabeth dans les Pays-Bas, puis courant le

monde en quete d'intrigues toujours hostiles ä son paysi. Le voici tout
d'abord ä la tete d'une expedition aux Indes occidentales (1596—1597),

puis ä Venise et de lä en Perse, negociant de son propre chef une alliance
du shah et des Princes chretiens contre le Türe. En 1599, il est de retour
en Europe, apres un long periple ä travers la Russie, ambassadeur authen-

1 Sa biographie a ete ecrite par Sir E. Dbnison Ross, Sir Anthony Sherley and his
Persian adventure, London 1933.
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tique, cette fois, du shah de Perse. Mais il n'est guere pris au serieux ni
par l'Empereur Rodolphe II, ni par la Serenissime, ni par le pape, ni par
Henri IV; quant ä sa souveraine, ehe lui fait interdire de rentrer en Angleterre.

Sherley, toujours ä court d'argent, avait entre temps dispose ä son
profit des cadeaux du shah dont il etait porteur pour les Princes d'Europe...
Apres un sejour long et tumultueux en Italie, il passe, probablement en
1604, au service des Espagnols et accomplit en 1606 une mission au Maroc.
L'annee suivante, Phihppe II le pare des titres de general de la flotte
espagnole en Mediterranee et de membre de son Conseil de Naples. En meme
temps, Sherley travaille pour l'Empereur, qui le fait comte. L'aventurier
s'emploie surtout ä realiser un grand projet: devier le commerce de la soie
par Ormuz afin de supprimer la voie Bagdad-Alep-Constantinople et la
source de richesse que ce trafic representait pour les Turcs. Mais Sherley
n'a ni l'autorite, ni assez de suite dans les idees pour realiser pareil projet;
d'ailleurs, il joue sur plusieurs tableaux ä la fois et cherche surtout, sans
trop de succes, ä assurer son propre avantage. Prive de ses fonctions, sans
doute en raison de sa gestion douteuse des interets espagnols, il mene des
1611 une vie assez miserable ä Madrid, au crochet de son frere, ambassadeur

du shah ä son tour, et de differentes personnalites de la Cour. En vain
essaie-t-il de convaincre le gouvernement de le reprendre ä son service;
ä cette fin, il redige quelques memoires sur des questions politiques, et,
changeant d'opinion, propose un accord avec le Türe. C'est ce nouveau
plan qui fait l'objet d'un memoire particulierement detaille, adresse en
1622 ä Olivares, le Peso politico de todo el Mundo, oü Sherley donne libre
cours ä ses sentiments antibritanniques.

Ce Peso politico, que M. Flores publie avec le plus grand soin sur la
base de quatre manuscrits, dont le brouillon original, est interessant ä
plus d'un titre. D'abord par Feclairage qu'il apporte sur les ressorts de
la politique mediterraneenne et Orientale au debut du XVIP siecle, en
particulier par ses considerations de politique economique. Ensuite, par la
description qu'il donne de nombreux pays traverses par Sherley; non pas
une description de geographe, mais bien davantage d'economiste et de
sociologue: l'auteur informe du caractere des peuples qu'il a connus, de
leurs ressources et de leurs besoins, des moyens de les exploiter au profit de
l'Espagne. Enfin, par sa perspective economique: Sherley pense en termes
mercantilistes de produetion, de consommation et d'echanges, «et tisse
patiemment sa toile d'araignee sur le commerce mondial pour en offrir
le fil directeur ä L'Espagne». L'une de ses suggestions est la creation d'une
grande foire de produits orientaux et coloniaux en Lombardie, oü vien-
draient s'approvisionner les marchands de toute l'Europe continentale.

Au cours de ses peregrinations, dont une carte retrace Fitineraire, Sherley
n'a jamais eu l'occasion de traverser la Suisse. Mais cela ne Fempeche pas
de parier de ses habitants. II les a connus lors de son sejour ä l'armee, et
c'est surtout leur aptitude militaire qu'il retient, superieure, affirme-t-il, ä
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celle des lansquenets allemands. Mais les Suisses sont d'un naturel lourd,
et de plus, ils sont inconstants... Sherley evoque, de fagon quelque peu
fantaisiste, les guerres de Bourgogne, origine du prestige militaire des Suisses

qui, auparavant, vivaient dans leurs montagnes pluvieuses, uniquement
occupes ä tirer d'elles une maigre subsistance. Ailleurs, l'auteur s'interesse
ä Fapprovisionnement des Cantons en sei, et au probleme strategique des

cols grisons — probleme d'actualite lorsque le memoire fut redige. Mais

sur ces deux points encore, son Information de seconde main est pour le
moins insuffisante.

Quoi qu'il en soit, le Peso politico d'Anthony Sherley est un document
de valeur. II rend un compte direct et personnel de pays mal connus au
XVIP siecle; et il porte temoignage d'un courant de pensee pohtique et

economique de l'epoque, rarement aussi fortement exprime et illustre. II
faut donc savoir gre ä M. Flores d'en avoir enrichi le dossier de l'histoire
des relations internationales au debut du XVIP siecle.

Geneve Jean-Francois Bergier

Edmond Esmonin, Etudes sur la France des XVIP et XVIIP siecles. Paris,
P.U.F., 1964. In-8°, 540 p. (Publications de la Faculte des Lettres et
Sciences Humaines de Grenoble, vol. 32.)

Convaincu par MM. Ambroise Jobert et Henri Lapeyre de la necessite
de publier en un volume les quelques trente six articles ou Communications

qu'il avait disperses, au long d'un demi siecle d'enseignement et d'erudition,
ä travers diverses revues frangaises, M. Edmond Esmonin vient de faire

paraitre aux Presses Universitaires de France, dans la serie des publications
de la Faculte des Lettres et Sciences Humaines de Grenoble, ce gros livre,
qui est ordonne en six parties fort inegales. La place d'honneur est faite ä

l'histoire des institutions pour Iaquelle M. Esmonin a toujours eprouve une
tendresse particuliere, et dans ce cadre ä l'histoire des intendants (il annonce
dans sa preface un prochain hvre de synthese sur cette institution, qui sera
le bienvenu apres les grandes monographies recemment publiees); la seconde

partie est faite de notes consacrees ä quelques publications de textes, assez

retentissantes, des Memoires de Louis XIV au Testament politique de Richelieu,
dont M. Esmonin mit en doute l'authenticite avec beaueoup de conviction,
au cours d'une memorable seance de la Societe d'Histoire Moderne face ä

MM. Mousnier et Tapie (le present recueil ne donne pas le texte de cette
discussion, bien que l'introduction Fannonce); en troisieme lieu, viennent
six notes de demographie historique, ä propos de Vauban, Expilly, Montyon,
et de la methode statistique. Quatre articles d'histoire religieuse forment
la quatrieme partie; la cinquieme est consacree ä l'histoire du Dauphine et
notamment de Grenoble; enfin l'ouvrage se termine par deux notules d'histoüe

de l'art.
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